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B E L G I Q U E 
Récept ions du jour de l 'an. — A l'occasion 

dm reaoevelleiiiecit de l'année, le roi et la reine, 
accompagnés «se LL. AA. RR. le comte et la com
toise 4e Flandre, ont reçu an palai*, av«! le céré
monial d'«»age, les représentants des corps cons-
latatJ** 

MM les minis tre et les officiers de la maison et 
de la famille royale étaient présents à cette récep
tion. 

Le second vice-président du Sénat M. le baron 
T'Kindt de Rondenbeke, a constaté l'état de crise 
intense rj'-i porte aax intérêts matériels du pays 
le plas grand préjudice, et a exprimé le vœu 
qu'on d 'tournât l'attention des Chambres de* ques
tions politiques pour a'ocenpsr un peu pin* des 
intérêt économiques, en s'entourant des conseils 
et de* lainières des hommes de science et de pra
tique. 

A n v e r s . — Vol important. — On télégraphie 
d'Anvers, S janvier: Un vol important a été com
mis ce matin à la Banque nationale d ' A m a n . 

Vers 9 heures 1(2, un employé d'un couitier en 
grains de la pleee s'était prcaeat- à l'un des gui
chets pour changer un billet demill? francs et pen
dant q'i'il rédigeait son bordereau dVchaoge, il 
avait déposé à eôtAde lui, sur la tablette, son por
tefeuille contenant douze mille francs on billets de 
Lanqne. 

Un filou a réussi à enlever ce portefeuille. 
Aussitôt qu'on s'est aperçu du vol, les locaux de 

la Banque ont été fermés immédiatement et toutes 
lds personnes qui s'y trouvaient ont été interrogées 
ou fouillées. 

La pick-pocket avait eu le temps de s'esquiver. 
Le parquet s'est rendu sur les lieux pour ouvrir 
une enquête. 

Antoine;. — Ssmedi, vers huit heures du soir-, 
un ouvrier de Jollain, le sieur Henri Deriek, ma
çon, a été attaqué par deux malfaiteurs entre 1 ) 
château de M. le comte du Chantai à Bruyelles et 
l'estaminet enseigné le Faisan. Deviek, qui tra
vaille à Antoing, chez M. J. Debonne, s'en retour
nait paisiblement, porteur de l'argent de sa quin
zaine qu'il venait de recevoir, et fumant sa pipe. 
Dans la drève du château de Bruyelles, un homme 
s'avance vers lai et lui demande < une pipe de ta
bac. • Je n'en ai pas, répond Deriek. 

— Si ta n'as pas de tal ac, reprend l'inconnu, tu 
vas me donner ta quinzaine que tu viens de rece
voir. 

En disant ces mots il lance à Deriek an violent 
coup de couteau. Darick a fait un mouvement de 
côté et l'arme qui devait l'atteindre en pleine poi
trine n'a fait que l'effleurer en déchirant sa veste et 
son gilet Deriek se voyant attaqué, lance un vio
lant coup de pied dans le bas-ventre à son agres
seur, qui trébuche. Alors, Deriek apercevant on 
second individu qui arrive pour aidar son cama
rade, se met à courir de toutes ses forces jusqu'à 
l'estaminet au Faisan. Les malfaiteurs ne l'ont pas 
poursuivi, et il en a été quitte pour la peur. La 
gendarmerie d'Antoing fuit d'activés reeWrcue* 
pour découvrir les auteurs de cette agression. 

Bruxe l l e s . — Quatre individus, d'origine an
glaise on américaine, ont été arrêtés avant-hier 
après midi, vers 3 heures, à la Bourse, en fl igrant 
délit de vol à la tire. L'arrestation de cette bande 
de pickpockets a été opérée par la polie* judi
ciaire. Ils ont volé à un marchand de grains de 
Deynza un portefeuille contenant 2,690 francs. Le 
portefeuills a été retrouvé vide, 3'jas une ban
quette du Café Saloator, rue Grâtry, où les filons 
s'étaient réfugiés. L'un de cas pick-pockuts, taillé 
en hercule, a opposé a la polioe une résistance 
dé^espàrée. Hier soir, vers 9 heures, au moment 
d'être écronés aux Petits-Carmes, ils ont déclaré 
s'appeler : John Wert, âgé de 69 an* ; Walmsley, 
71 aas; Matthieu Joins, 42 ans, et Dailly, 42 anV. 
Ils avaient des allares de grands seigneurs. Oa 
ignore comment ils ont pu so débarrasser du pro
duit de laur vol. 

FAITS DIVERS 
Les cartes de v i s i t e , ci <-D favour aujourd'hui 

dans le public, ne sont pas, il s'en.faut de beau
coup, d'invention récente, ni rue ne ^'invention 
européenne. Elias existaient,*u effet,un Chine il y a 
déjà quelque douz-j cents ans, et leur nsage ne s'est 
répandu en France qu'au sièclâ dernier. Hâtons-
nous de dire que las cartes de visite chinoises n'ont 
aucun rapport avec les petits rectangles de papier 
bristol que les employés da M. Cochery déposent 
en e? moment, par monceaux, è< m uns des con-
ci«rges parisiens. Eu Chine, les cartes «Met, la plu 
part du te nps, des pancartes bariolées] de dessins 
1100I1. rents ayant la prétention d'exprimer toute 
sorte de soutint* pour calui ù qui la chose est 
adressée. Un usage bizirre veut, on outre, que la 
grandeur de la carte soit proportionné) à l'estime 
i thurespaot qao l'on a pour Id •le-.Ui.ataire. Au 
dix-septième siècle, un ambjssadeur anglais à 
I' kin reçut du gouvernement chinois une carte d • 
visite de dix-auu pieds da long, port -e par six hom
me*. 

Louise Miche l . — Le Figaro publie des nou-
VS'.ÎJS inquiétantes de la santé de Louise Mich.d. 
La maladie de sa mère l'a tellement affectée, que 
ses facultés mentales seraient quelque peu ébran
lées. Elle est, paraît-il, en proie a de fr.'quantes 
hallucinations. On a persuadé à Mme Michel mère 
lia- «a tille était graciée. Louise Michel elle-même 
a du faiodre une grande joie, sfla de dissiper les 
appréhensions de la malade, qui s'imagine tou
jours que des agents vont venir cherchai' sa tille 
pour la conduire en prison. Quant à Louise Michel, 
il y a des moments où elle-même devient folle et 
-a figure que les croque-mort* vont venir enlever 
la corps de sa mère. Les visites continuent A être 
rigoureusement interdites. Sur la porte du loge
ment on lit i 

i Par ordre des médecins, il est expressément 
interdit de recevoir qui que ce soit. En consé
quence, inutile de frapper. > 

Il n'y a que quatre personnes admises à forcer 
la consigne; ce sont : MM. Clemenceau, médecin 
de Mme Michel mère, Henri Rochefort, Vaugha» 
et GirTault. 

Un forçat député . — Dans l'élection qui a eu 
liau dimanche dernier , à Reggio ( I t a l i e ) , 
pour la nomination d'un député, Amilcare Cipria-
ni, l'ancien aide-de-eamp da Kionren«, qui est en 
ca moment au bagne, a obtenu 1,000 voix. 

Les rainée de la Rochelle pour la fabrication 
des agglomérés de houille, les plus importantes 
mines de l'Océan, acquises il y a deux on trois ans 
au prix de 750.000 fr. par cette société, ont été 
achetées au prix de 51.000 fr. par M, F. Lacour, 
constructeur à la Rochelle. 

Ces usines comprennent plus de 100 chevaux de 
force, 3,000 mètres de bâtiment* couvert», les 
presses pauvant proiuire 300 tonnes p»r jour, 6 
grnes à vapeur de 1 à 3 tonnes l'eue, quantité de 
matériel, voie normale et petite voie, environ 600 
mètres de wagon», wagonnet», e tc . , qui, au prix 
de la ferraille, couvrant plus que le prix d'acquisi
tion. 

T u é e par son cors»t. — Une soirée dansante 
donnée jeudi à Bâle a été interrompue par un in
cident dramatique. 

A moment où une valse entraînant* emportait 
dans un tourbillons danseurs et danseuses, uni 
jaune dame échappa tout h o u p des bras de «on 
cavalier et tomba sur le sol. On s'arrête, on s'en-
preste, on ne relèvo qu'un cadavr». Un mé iecin 
appela en toute hâte constate que la mort de la 
j«uae personne était due à son corset, qui avait 
< té trop fortemont serré et avait «oumis à un trop 
violent martyre les organes de la respiration et 
de la olroulatlon qu'abrite l'ossature de l t poi
trine. 

Tentat ive à'eaaaasùnat sur des F r è r e s de la 
doctr ine c h r é t i e n n e . — Vendredi ï o décembre 
dernier, ver* le* six heures du soir, un crime par
ticulièrement odieux, et accompli dans deecircons-
tances plu» odieuse» encore, a j>té l'émoi dans la 
population honnête de la commune de Saint-Ismier 
(Isêrf). 

Daux frères des écoles chrétiennes, les frères 
Philibert et Nicolas, directeur et adjoint de l'école 
libre de cet endroit, rentraient de promenade et 
regagnaient leur domicile.lersqu'au bas du village 
des Bouls, ils furent assaillis par trois garnements 
de la pire espèce, qni san3 provocation se ruèrent 
en véritables bêtes féroces sur les pauvres reli
gieux. La lutte fntacharné9, las coups pleuvaient 
drus comme grêle : h-ureusemeut le frère Nicolas 
put tenir oa échec ses lâches agresseurs, se dé
barrasser d'eoxst leur échapper. Quoique couver, 
de plusieurs blessures, il parvint à mettre quelque 
disUnco entre lui ot las assassins, qui le poursu.-
vlrent jusque près de la première maison. Le lieu 
n'étant plus désert, en hommes très braves, le» 
agresseurs disparurent. • 

Appelé en toute bâte, le médecin constata- que 
les blessures du frère Nicolas ne présentaient heu
reusement pas un grand danger. 

H S S U S i & O F O S 
U n d iner g é o g r a p h i q u e . —Un homme âgé de 

Carantan, Douai d'un air Digne, était Laon der
nier Dinan dans un restaurant de Paris à cinq 
Eure du soir. 

— Servez-moi bien, dit-il, j'ai une faim qui me 
Creuse l'estomac, faites-moi faire Bône Cher, je 
vous donnerai de VArgentan que vous voudrez et 
sortent quo chaque Metz Vienne à son Tours ; en 
effat, Savenay selon Séez désirs. 

A peine fut-il à table qu'il ôta ses Gand, releva 
sa Manche et dit : A vallon. 

O i lui servit Pô Tage, Paim Bœuf, une vo-
1 u lie Grasse à la A'Aube , un pâté de Foie «t au
tre chosesZteaims Ham Angers. 

Il commença par les Eu à la coque, d'E'bœuf, et 
il prit du vin dans les Pau de Gray, dont il butde 
t?Anvers Arras et duquel il Falaise méfier, car 
s'il avait Millau dt Puy, il n'aurait pas ressenti 
au Thiers de son repas de grands idéaux dans 
l'Anne et du Mdlo RMn; il Alais continuer, mais 
il perdit le Sens et on fut obligé de l'emporter, ce 
qui causa une Semé au restaurant. 

On le coucha sur un lit de Caca, on lui fit pren
dre des pastillas de Manies, du sirop d'àCorse d'O
range et du thé au Home, après quoi il fit bon 
Somme, dormit toute la Nuits, se réveilla le len-
dexaAin matin, trAiv et dispos et fort comme un 
Lyon. 

Il Jura de ne plus faire de pareille pronZ/ews et 
dit an traiteur : 

— Je voue Ségrè des soins que vous avez pris 
de ma Perseoaae. Il remercia Toute monde, se 
Privas de liqueurs, but seulement un verre d'eau 
pour Reims et Sedan, donna des et Rennes au Ser-
vielear et partit pour Marseille. 

DÉPÊCHES ÎË lMl l ' IMLS 
fDe nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

D é p l a c e m e n t s min i s tér ie l s H 
Paris, 3 janvier. — M. Waldeck-Rousseau vient 

départir pour Nantes, où il passera qnelquesjours; 
il n'assistera donc pas au conreil de cabinet qui se 
réunira aujourd'hui au ministère des affaires 
étrangères. Avant son départ, If. Wal ieck-Rous-
ssau a fait Mgner au président de la République 
un décret annulant la délibération du conseil mu
nicipal de Paris, qui rejette en bloc 1rs dépensas 
•le la préfecture do police. Ce décret réinscrit d'of
fice ces créJits au budget de la ville pour l'an-
néa 1885 

L e pr ince N a p o l é o n 
Rome, 2 janvier. — Le princa Napoléon et le 

prince Loui.--.nn nl'.dieent chaque soir chez le Roi. 
Us resteront à Rome une huitaine de jours. Leurs 

, Altesses voyagent sous le nom de comte de Mont-

U n épouvantab le pari. — L'homme à la four
chette, malgré sa mésaventure, vient d'avoir un 
émule qui l'a surpassé en excentricité. La scène 
reat passée dans 'e département du Doubs. Jeudi 
dernier, à Saint-Valbert-les-Héricourt, quelques 
b o s s a m i s d s la treille se trouvaient réunis dans 
une auberge da ce village. Le vin avait déjà pro
duit son effet, les têtes s'échauffaient. L'un des 
ivrognes. P . . . , ancien berger, s ex-banquier », se 
faisait n n u r q a e r par son tapaga. Sur ces |en-
trefaites, un chat était entré dans la chambre. 

— Tiens, s'écrie P . . . , je parie une (bouteille de 
goutte que j'étrangle ce chat entre mes dents. 

— Comment 1... Tu disque tu veux. . . étrangler 
ce chat... toi... ? Mais tues trop bête. 

P.. . , regardant en-dessous son interlocuteur : 
— Trop bête I... Ta sais, pas plus bête que toi ! 

Veux tu parier? 
— Pour de bon 7 
— Quand j'te dis î 
— Tape ! Ça y est.une bouteille de goutte (Tord-

boy aux). 
Surjet, on s'empare de la bâte, un vieux matou 

toutsaie et tout pelé. Notre homme ouvra la bou
che, oh ! mais, uns bouche grande comme une . 
gueule de four, et, horreur! y enfonce la Jtê:e du 
chat; puis, avec ses dents, serr > fortement la tête 
de la bête. C'est alors que ces deux animaux te li
vrent un affraux combat, l'un lacérait profondé
ment la figure de l'autre, qui, fou de douleur, bon
dissait, eesayant en vain d'otouffer la bête. Fnrln, 
dans un suprême effort, P .. pat v.nt àétraneler le 
chat, dont les deraiers mouvaments aonvu sifs re
portèrent les deraiers poils de I « Darne du mal
heureux. Il et lit temps, car le visage de l'ancitn 
gardien de porcs n'avait plus rien d humain. Cet; i' 
un vrai hachis. Seuls les yeux n'avais it pas de 
mal. Pour comble de malheur, P .. .reconduit daus 
sa demeure, courut grand risque d'être b tttsi par 
sa f-»mme. Quant à la bouteille d'eau-de-vie, elle 
n'e-t pas encore bue, et elle ne le sara de long
temps, car il est probable que notre homme n'est 
pas près de retourner dans l'auberge témoin de sa 
ti iste aventure. 

E m p o i s o n n é s par l e f r o m a g e . — Un journal 
médical de New-York rapporte qu'un certain 
nombre d'empoisonnements par le fromage ont été 
récemment constatés aux Etats-Unis. A la réunion 
de la commission ssnitaire du Michigan (Etats-
Unis), le docteur B.-H. Baker a présenté un rap
port sur quatre cas survenus de mai à juin. Le 
nombre des personnes ayant mat gé de ces fro
mages s'élevait à 1G4 ; toutes furent prises d'acci
dents semblables : vives douleurs et sentiment de 
brûlure à l'estomac, vomissements et diarrhée, pe
titesse extrême du pouls, froid des extrémités et 
tendance au call .p.us. Toutes guérirent. Les fro
mages incriminés avaient la bonne apparence or
dinaire ; mais coupés ou rompu?, ils laissaient s'é
couler un liquide de leur intérieur. 

Le docteur Vaughan fut appelé à analyser les 
fromages de la même fabrication, li ne trouva rien 
de défectueux ni dans les cuves ni dans les 
moules ni ailleurs. A la caupe , les froma
ges laissaient suinter un liquide blanchâtre dans 
lequel l'examen microscopique fit découvrir un 
certain nombre de miororginismei. Le liquide en 
question était fortement acide. De(.n:s de longues 
années, dit M. Vaughan, l'attention a été portée 
sur de semblables empoisonnements, et des recher
ches spéciales ont été faites sur ce sujet, particuliè
rement en Allemagne. 

Pour queiques-un$, la substance toxique pro
vient d'un lait infectieux; pour d'autres, elle ré
sida da: s la formation d'aciies gras : mais la 
cause de l i toxicté des from iges reste encore in
connue. Le fabricant a déclara que les [fromages 
qui avaient produit les accidents avaient été con
fectionnés du 26 avril au 29 mai, de la m è r e fa
çon et avec la même soin que ceux q i n'avaient 
donné lieu à aucan trouble. Las bous fromagee 
étaient seulement légèrement acid s et ns colo
raient que faiolsmeot le papier de t -urneaol, lun
dis que les fromages toxiques offraient une {réac
tion acide très urononcéa. U y a dans ce fait un 
moyea pratiqua de s'assurer de la qualité hygiéni
que d'un fromage; une bande de papier reactif, 
appliqués sur la surface de section de o fromage, 
pourra en faire soupçonner la toxicité, si, imbibée 
du liquide qui s'en i coule, elle se colora instanta
nément oa rouge. 

L e cho léra des porcs e n A m é r i q u e . — Une 
férié ininterrompue de porcheries grandes et pe
tites existe le long d'Eatt New-Yoïk avenue, sur 
une distance de deux milles, a l'Est du vi.lage de 
Flatsbush. Le choléra des porcs vient de s'y dé
clarer avec violence, et, le nombre des morts est 
maintenant de cinquante à soixante par jour. Le 
propriétaire d'une des grandes porcheries de la 
localité, John Mauns, a eu la douleur de voir • • • • 
coœber cent de se» élèves . C'est une véritable cons
ternation parmi les porchers les moii s fortunés, 
car tout leur petit avoir est représenta par des 
porcs, et le choléra signifia pour eux ruine com
plète. 

Au printemps, ilsemploient tout leur argent et 
tout leur crédit à acheter des cochons : ils les en
graissent pendant l'été avec des restes et rebuta de 
tout, genre qu'ils se procurent dans les hôtels, res
taurants et prnsions, et ils les revendent à l'au
tomne ou en hiver. Un fait intéressent ponr les 
amateurs de boudin est venu aux orsilles de la 
commission sanitaire de Brooklyn. Elle a reçu 
avis officiel qu'un grand nombre de cochons crevés 
du choléra ont éta achetés et emportés nuitam
ment par des bouchers de Brooklyn et de New-
York. A cette nouvelle, des inspecteurs ont été en
voyés à Flathush pour tâcher d'apprendre les 
noms des bouchers qui ont acheté ces charognes, 
mais les noms ne pourraient être révélés que par 
les vendeurs, et ceux-ci, n'étant pas moins coupa
bles que les acheteurs, seront muets comme des 
carpes. Les estomacs délicats feront bien de s'abs
tenir de viande de porc pendant quelque temps. 

calieri. Aujourd'hui, le Roi est alla leur rendre 
visita à l'hôtel qu'ils habitent. Aprésle départ de 
Sa majesté, les deux princes ont visité le tombeau 
de Victor-Emmanuel, et différents monuments et 
églUes de Ilerae. Ils ont été reçus, daas ces diver
ses stations, avec un cordial empressement par la 
prince Gabrielli, le marquis Roccagiovane, les 
comtes Pepoli et Rivol i . 

A m i t i é éphémère 
Berlin, 2 janvier. — Le Reichsbote affirme quo 

de sérieuses divergences entre l'Allemagne et l'I
talie se manifestent au sujet des affaires coloniales. 
Il fait entendre que l'ambassadeur italien, lecomte 
de Lnunay, serait tombé en disgrâce auprès da M. 
de Bismarck, 

Mort de M. A r n o l d Mortier 
Paris, 3 janv ier .—On annonce là mort de M. 

Arnold Mortier, journal iste da talent, dont les ar
ticles parus dans le Figaro, sous la signature « Un 
Monsieur da l'orchestre » étaient très appréciés 
du public. 

Incendie a L y o n 
Lyon, 3 janvier. — Hier soir, à Lyon, vers sept 

heures, un violent incendie s'est déclaré dnns la 
br-.sserie R'nck, située près des me-sageries de la 
gare Perrache et les magasins do la compagnie 
P. L. M. Grào3 aux secours qui ont été prompte 
ment organisés, le fou a été circonscrit vers neuf 
heures et tout danger est é'earté. 

Indispos i t ion de M. Gladstone 
Londres, 2 j anv ier .—M. Gladstone est arrivé' 

indisposé à Londres hier, venant de Hawarden 
Tous Ic-s HUtres ministres, y compris M. Dilke, ve
nant du Midi de la France, étaient égalemunt at
tendus pour le conseil de cabinet qui s'est réuni 
aujourd'hui. M. Glidstone était indisposé depuis 
quelques jours. Ii a reçu l ier soir la visite de son 
médecin, qui e<t encore Rllé la voir ce matin. Le 
premier ministre a passé une nuit assez agitée; 
mais il va un peu mieux aujourd'hui et a pu as
sister au conseil d<s ministres, qui a examiné l'é
ventualité do la réunion à Paiis d'une nouvelle 
Conférence chargée de régler la question égyp
tienne. M. Gladstone va être obligé, pendant quel
ques jours, de laisser de côté tous ses devoirs cfli-
ciels. 

La dynami te en A n g l e t e r r e 
Londres, 2 janvier. — Une explosion attribuée à 

la dynamite s'est produite ce soir, à dix heures, à 
la station de G iwer-Street du chemin de fer souter
rain. Les fenêtres d'un train ont été brisées et les 
lumières éteintes. On ne croit pas qu'il y ait de 
victimes. 

Une mine en fen 
Madrid, 2 janvier. — Uo formidable incendie a 

éclaté dans les mines de houille de Villenueuva 
(province de Sévilie), appartenant à la Compagnie 
du chemin de fer de Madrid à Alicante. Il n'y a 
pas eu de victimes. L'incendie dura depuis 
quatre jouis. 

A c c i d e n t de c h e m i n d e fer 
Londres, 2 janvier. — Voici des détails complé

mentaires sur l'accident de chemin de ferqui a eu 
lieu, hier mi t in , entre Manchester et Lincolnshire 
Railway, près Penistone. Ln train de plaisir, qui 
a quitté Sheffiald pour L.varpool, hier matin, avec 
de nombreux voyageurs, était arrivé environ à 800 
mètres de la station de Penistone, lorsque l'acci
dent n eu lieu. U parait que quelques secondes 
avant l'arrivéa du train de plaisir en cet endroit, 
un train de marchandises passait,et par suiied'uue 
rupture d'en essieu d'un wagon, était forcé de 
quitter la ligné. Le w>>goii endommagé a été at
teint par la locomotive du train do plaisir qui a 
été fortement endommagé. Par le choc, beaucoup 
de wagons ont été broyés. Lorsque les secours sont 
arrivés, le spectacle était des plus pénibles avo ir . 
Le train de marchandises et le train de plaisir ne 
formaient qu'un amas. On a trouvé, tout d'abords 
quatre morts et trente blessés, dont plusieurs fort 
grièvement ;des nouvelles ultérieures annoncent 
que le nombre des blessés est beaucoup plus consi
dérable. 

La fo l i e de L o u i s e Miche l 
Paris, 3 janvier. — M. Rochefort, dans l'Intran

sigeant confirme aujourd'hui que Louiso Michal a 
pardu la raison. 

Les tremblements de terre 

C.RAfcïD THÉATRK DE LILL^. — Dimanche 4 
janvier I8S"I. —Bureau a 5 h. l[î. — Rideau à 0 h. OiJ. 
— Abonnements 6uspeiulus. 
j 1ï'ra?f.:lme attend Monsieur, vaudeville "en acte 
de Meilhao at Halévy. 

Carmen, opi<ra-comiiuc en 3 acten et I tableaux, pa
roles tle Henri Miilhac et Ludovic Halûry, mutiquode 
Georges Biiet. 

Les deux Sourds, vaudeville en 1 acte. 

Sans avoir à insister sur les bDns effets du F e r 
B r u v a i s , il est connu dans toutes les familles et 
bien des mères lui doivent la réparation des forces 
J e leurs enfants épu ;sés par une croissance trop 
rapide ou un surcroit de travail. Il est conseilla de 
préférence à toute autre pr paration ferrugineuse 
pour combattre les pâles couleurs ch.-z lss jeuues 
filles et l'appauvrissement du sang chez les vieil
lards. 10031 

Madrid, 2 j a n v i e r . — Voici ia dernière statis
tique dos d> ce* officiellement constatés dans lapio* 
vmeede Grenade : A Alhama, 190 ; à Areiias, 1S5 ; 
à Martas, 8 ; à Albunuelas, 200 ; à Zâfarraga, 24 ; 
à Sinta-Cruz, 50; à Vantas, 70. Les détails offi
ciel* manquent pour les autre* villes, mais on s u t 
qu'un grand nombre d'habitants qui avaient 
échappe aux tremblements d - terre sont morts da 
froid ou de faim. Une lettre de Loja dit qua beau
coup de fugitifs léfugiés dans les montagnes sont 
malades. La Compagnie du chemin de fer de Gre
nade à Malaga permet aux fugitifs dépasser gra
tuitement la nuit dans les wagons, dans les dépô's 
des gares ,- la plus grande pirtie des habitants de 
cette province sont sans asile. 

Le nombre des enf ints morts, par suit? des di
vers tremblements de terre de l'Andalousie, dé
passe 150. 

ARRIVÉE DE FUGITIFS A MADRID 
Madrid, 2 janvier. — Plusieurs familles riches, 

qui ont fui la province de Grenade, sont arrivées 
aujourd'hui à Madrid. Ces fugitifs ont confirmé Us 
détail! apportés par le télégraphe et les lettres. 
Us racontont que les malheureux sans asiles sont 
cimp-'s dans la campagne, dans la neige et par un 
f l'oidde 14 degrés. 

OUVERTURE D'UN CRETURE 
Madrid, I janvier. — Un trou très profond s'est 

ouvert daas la province de Valence, près du pont 
construit sur la Turia, dans le lit de la rivière. 
11 s'en est échappé d'abord de la fnmée, puis de 
l'eau chaude. Il n'y a néanmoins pas eu de trem
blement de terre dans cette province. Cette partie 
de la rivière est sèche une partie de l'année. 

D E R N I E R E H E U R E 
i De tws correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

La retraite du généra l Carapenon 
Pari?, 3 janvier. — La retraite du général 

Campenon est considérée comme certaine. Ls gé
néral Lew.il le remplace. 

Le conseil des ministres devait se réjnir aujour
d'hui. La réunion a été contremandée. M. J. Ferry 
a craint que des dissentiments ne se nrodui-
sissent. Afin de les éviter, paraît-il, MM. Waldock* 
Rousseau, Rouvier et Fallières étaient partis de
puis hier. 

Le ministre de l'instruction publique e t un de 
ceux qui condamnent le plus énargiqu.-mmt la 
politique extérieure de M. J. Kerry. 

La nomination du général Campenon au grado 
de grand'eroix de la Légion-d'llorineur est consi
dérée comme une preuve certaine de son départ à 
bref délai. 

L e s f e n i i n s et la dynamite 
Londres, 3janvier. — L'enquête confirme que 

l'explosion de Qower-Street est attribuable a la 
dynamite ou au fulnui-caton. L'explosion s'est pro
duite un moment où deux trains se croisaient, les 
glaces des portières outété 1 ri-ées; quelques v«ya-

Senrs ont r»vu quelque* contusions p<r des éclats 
• Titres. On croit que cet attentat est l'oeuvre des 

fenians. L'explosion a et" si violente que les mai
sons voisines O! t été ébranlées. Plusieurs personnes 
passant sur la chaussée au-dessus du tunnel ont 
ressenti les oscillations. 

Les affaires d 'Egypte 
Londres, 3 janvier. — Le Times examinant les 

affaires d'Egypte et les annexions allemandes, re
connaît que la situation est critique pour l'Angle
terre. Il montre surtout l'incapacité et l'aveugle
ment du cabinet actuel 

m% TlIâTlIS 
THEATRE DES BOULEVARDS. — Boulevard 

Oambetta.-- Direction : M. Deschamp». —Dimanche 4 
janvier 18-5 — Bureau a 5 h. II-'. — Rideau h t. h. i'|t'. 

Lai Mousquetaires au Couvent, opdra-comiquo 
eu J soUs, par Mil. Paul Ferrier et Jules Prével, mu
sique d* H. H -L. Varney. 

La Tireuse de Cartes, drame «n 6 acte*, par M. 
Victor Séjour. 

QUEL L N T H Û U S I A S M E ! 
A Monsieur Parte,pluvinacienchimiste, àGou-

vieux (Oise). 
Je vous si-rai très reconnaissant do m'envoyer au 

plus tôt douze boîtesde vos excellentes pilules toniques, 
reconstituantes. 

Ma femme et mis deux fillts, l'aînée surtout, 
étaient depuis longtemps d'une f tiblesse extrême, ne 
mangeant pas ; et tous les symptômes de la vitalité, 
chez elles, s'en allaient de jour en jour! Grâce à vos 
bonnes pilules, elles vont de mieux en mieux! 

Je vous autorise à publier cette mi-juive, car on ne 
saurait trop aider lesg-nsqui annine vous, apportent 
un soulagement lé.-l nv.x nombreux* maladies qui 
ont pour point de dopait la faiblesse du sang, qui 
semble,hélas ! Ciractériser notre époque. 

Votre tout dévoué. 
Bertliaud, 6, rue Perronet, Pans. 

La botte de 3 francs des pilules Baric, s.: trouve 
clans toutes les pharmacies, àiloubaix, chez M. Deux, 
niédecin-pliaiinacien : à Tourcoing, pharmacie Bru-
neau, 2, rue de Lille. 4j,ef,I0iii,I9av.—10032 

asthme, il •*& 
SSI3R.OT» de «yATSTTSinST 

u'vn succès t~ujovt£ croissant depuis vingt ans, 
calme i n s t a n t a n é m e n t les crises et amène 
une guèr i son rapide. 

IT.vcelients effets dans les Pa lp i ta t i ons , 
Rhumes , Maladies de Poitrine.—Le Flacon, 3 tel 
Dépôts à Roubaix, pharmacies Bataille, Sebert et 

Doublemart, et bonnes pharmacies. d.!2av.—20982 

JOURNAL DE LA JEUNESSE. — Sommaire de la 
631» livraison (i janvier 1886). TEXTS : Histoire d'un 
Berrichon, par J. Qirardui — La sculpture sur bois, par 
Frédéric Dillaye. — L'eufaut du 2i'.«, par Aué.rj Girard. 
— Les arbres peints. — Nos colonies : Obock et la mer 
rouée, par Louis Rou;selet. 

DESSINS : Tofani, Goutzwiller, Jeanuiot. 
Bureaux h la librairie HACHETTE et C«, 73. boulevard 

Saiiit-Gcimaiu, s, Paris. 

COMMERCE 
.Laine» 

L E H A V R E , i I décembre. 
.Revue du 15 au 31 décambra 18S4 

Importation». — De Baenos-Ajres, 1,2 '* balles par 
Ville-4e-Victoria •* Portena. — De Montevideo, ?48 b 
par YiWe-ile-Viotoria tt Portaua. — Du Chili, -4~ b. par 
Tafua et Tropique. — De Kuaaie, 4J6 b. par Uinaldo. — 
Ensemb'e : 2..8. balles. 

Débouche* — 4- balle* : 53 b. Bucnos-Avres en 
suint, nouvelle toute fr. 1,60 à 2 (15. — 598 b. Buenos-
Aj os en suint nouvelle tonte. I,2H a —. — 37 b. Monte
video en suint ancienne tout*, 1,2J a ï , 17 lt2. — 74 b. 
Rio Grande en suint. — a 1,57 ![.'. 

Stock au 81 décembre 1Ê84. — PII b Buenos-Ayras, 
dont 143 ancienne tonte. — 1-46 b- Montevideo, dont .137 
ancienne toute. —Total : 1.1J7 b. Plata. — 45? b. Chili 
— 2 b Rio-Gnuide. — 3,5:0 b Ku«ie. — Ensemble : 
5,479 balles. 

Iraportatiors t'e la quinzaine : J, !• 2 baltes. 
Djbouch I* do la quinzaiue : Veutcs, lo4 b. — Expédi

tions, b*S b. — Total : 76 ' balles. 
SUck ce jour : 5,4:9 b.-.H;s, ernt 1.1"7 ballea Plata, 

contre ! '. i watt", dont -'.-'.'I bail** P'ntn, a pareille 
épo | uo i H :. 1 

Faute . o efcnir, les allui es eu Plata 11 ont donné lieu 
qu'a la vente'O .'•' billes r.us cour» utablis. Daus c» 
ehilf™ s i t comprises 45 bn'. ;'« Eapartil'ar, nouvelletoute 
(M M», ti ia. 4 ln). fin'?, do bacn* netuT* et avec peu 
dechar.lon», qui ont, obtenu en bloc I* prix de 2 fr 05. 

Nos prochr.i ic-* enchère.* c mmenceront le 15 jiuvier. 
Eu raison du retard que nous avon* ."mis les arrivages.les 
d.'clratiojis pour les eata'ngn** «rent reçues jusqu'au 
mercredi 7 janvier, jour du tirage ; 
suppl ment jusqu'au saine ,i 0 

Peaux do mouton. — Importation 
Veutcs : 9 balles Chili h fr. ,•*'. 1(2 
Plata dont majouro partie ïiiorts-u^s 
Pérou. 

sort, et pjur le 

9 balles PJrou. — 
- Stock : il balles 
. i l balles Chili et 

EL.B -TJF, le - 9 décembre : 
•Butixrnr DK L'INDCSTIUE ELBEUVIENK*. 

Draperie 
SORTIES du i.' au* 1- décembre IAM, 

l 004 balles ou eais-;o- pîsant.. 
ENTRÉES 

299 balles ou CHÏSIIH p**aa& 
Balance entre 1M estai** ot les «orties. 

Charbon* 

1 175 tonnes charbons anglais 

lu » » belges. 

;o7 k. 

337 k. 

en tout. 1.705 tonnes. 
Laines 

. ,21G balles p***aA*•**••*•* 
(Bulletin publié par la Ch.-.i 

k. 
fore de commerced'iilbeuf.) 

Draperie . — On icrit lie SeJan au Courrier de la 
Fabrique •• 

En ce moment on fait peut de chose ici, ce n'est du 
reste pas le moment. Lea cro.sses maisons sont en inven
taire et quais que soieuj las bssoius, on attendra les pre
miers jours de janvier. 

On a fait quelques petits i .'assortiments en rasé été bon 
marché, ainsi qu'en drap lisse pour habit et rjdhnjoto ; 
les articles pour chaussures se vendent pou en ce moment; 
cependant eu genro couleurs on fait quelques petites fac
tures, mais par coupes ou J T - pièces. 

Une grosse maison de la place vient do solder assez 
avantageusement un beau lot d'édredon ou ouatine ; on 
parle do ,0 pièee3de M) mètres. 

Il est an-ivé hier un Toulousain et un Marseillais, mais 
on craint qu'ils n'achètent pas, car il offrent des prix 
ridicules. Ces messieurs ont L'habitude de venir à chaque 
fin de trimestre, espérant toujours profiter de certains 
malaises. 

Mcrirement du 21 au 24 décembre. 
Draperie Laines 

188 S: 1*1,771 U . Arrivaees : t>4.4<<3 kil. 
1834 : tO&U kil. Expéditions 4U.IU7 kil. 

Céréale» et farines* 
I » \ . R ! S , s n m e t l i 3 j a n v i e r . 

(t>épâi:he spéciale i 
Farine*. — U marquée — Tendanen ferme. 

Cours préoid. Cours du jour. Courant 
Février 
Mars-avril. 
4 de mars 
Marque Corbeil 

Courant.... 
Février . . . 
More-avril.. 
4 i» mai*.. 

Courant 
Février 
Mura-avril . 
4 de mars.. 

4.! .S0 
44 — 
44 50 

Circulation : nulle*. 
Blés. — Tendance ferme. 

4i I'O 
44 80 
iS 50 

Seigles 

... i t u s i 
20 50 

. . . M • ! 

. . 1 21 25 1 

t. — Tandanes calma 
t 16 H» i 

. . . 18 M 
10 75 

1 10 (5 1 

£0 8J 
80 75 
21 10 
21 7 i 

là 25 
K. ! 0 
16 50 
lti 75 

egfried, Gruner et C°, représentés Parcabls de MM. 
k ltjuliuix pai M. Jataa Qaaat. 

v e i i i î r e i l i 2 j a n v i e r . (Clôture). 

Janvier 
Février 
Mars.. 
Avril . 
Mai .. 
Juin.. 

Janvier 
février 
Mari.. 
Avril.. 
Mal... 
Juin. . 

N E W - Y O S K 
49 3/41 Juillet . . ./. 
48 1/4 Août,. . . ./. 
4 i l , . ' Sept /. 

Octob. . . ./. 
Nov / 
Dec /. 

•1S 

CHICAGO 
Janvier Jl 3,4 Juillet .. ./. 

er. 313/ljAoût.. .. /. 
Mars. 
Avril. 
Mai.. 
Juin . 

83 / i Juillet 
8J 3/4'Août.. 
01 l/2]Se»t . 
'J3 I,.:IOctob. 
95 1».' Nov... 
•J'J 1/11 D e c . . 

jFjrecs-aji XH: r»; TC 
Janvier 7'i 
Février 7o 

, Mars. . 77 
I Avril.. . . 
|Mai. . . S3 
I Juin 

/ Sept. 
./ Octob. . 
/. Nov .. 

./.|Déo.. . 

/ iJuilît 
3/1 Août.. 
/.Octob. 
/ Nov... 

./.|Déo. . 

PARIS, 2 janvier 
Avoine . — La tendance res e lourde. 

Courant . . . . 17 25 J I . . 4 d3 mars . 
Février I ̂  50 i7 25 
Mars-avril... 17 50 . . . . I 

Poids naturel 45 à 47 kil. k l'hx:*., 100 kil. nets c » . 

17 

l l n i l e s , {«raille* 
ET TOURTEAUX 

L I L L E , s a m e d i 3 j a n v i e r . 

Cola* 
Huila épurée 
Œillette b g 
Lia de pays. 
Lin étranger 
Chanvre . . . . 
Cameline. . . 

Huile épurée 

HUILES 
l'hectolitre. 

Cours du j * 
6 ) 50 . . . . 
66 50 . . . . 

54 . . 
49 75 . . 

C.pr, 
i'O 50 
66 50 

:« .. 
52 50 

GRAINES TOURT. 
l'hectolitre. 

21 . . 22 . . 

H . . 26 . . 
-'0 . . 21 50 
18 . . SS0 . . 
15 
15 . . 17 . 

pour quinquet, 66 fr. l'hect. 

les 100 k l . 

18 . . 10 . . 

ié 25 . . 28 . . 
il E0 24 . 
17 
17 . . 18 . . 

Huile dn colza. Soutenue 
C. préc. C. du j r . 

Gourant. 
Février. 
4 mars 
4 de mai 

ï ' .VIUS, s n m e t l i îi j a n v i e r 
(Dépêche spéciale) 

Huile de lin. Soutenue. 
C. prie. C.du j 

16 ~io 
«? — 
6 i 25 
08 75 

6 / — i 
07 25 
6i 25 
0-t 75 | 

Courant . 
Février. 
4 mars . 
4 de mai. 

52 50 
M 50 
52 50 
52 50 . 

51 A 
az — 
52 50 
52 50 

PARIS, 2 janvier. 
Colza. — Le marché dénote par continuation de la 

fermeti, mais les atluircs s.nt toujours tiôs calmes. 
Le courant du mois, demandé à >o.'0, est teuu à 6* fr. 
Le livrablo en fjvrier est no muaieo-.ent coté 67 fr. 
On fait du li-rabie en mais et avril à 6/ <5. 
Les 4 mois île mars resuaut nominaux do 08 a 63 50. 
Lea 4 mois de mai de 6.1 50 a ti J f r. 
Cote établi* à 1. h. 1/2. 

Disponible... M S» 66 7 T-i Mars-avril. . 67 75 -
Courant . . . . t.b 50 6j 75 J 4 do mars . . . 68 
Février .. . . 6" . . . .. | 4 de mai. . . £8 50 

(Les M kil. nets, fûts oompria, eso. 1 u,t> 

50 

PARIS , 2 janvier. 
Lins. — Affaires nulles ; piix nominaux. 

Disponible. 52 50 . 1 4 premiers.. 52 50 
Courant . . . 52 50 . I 4 r".e mars 
Janvier 62 25 51 75 ! 4 do mai . 

i Les loO kil. nets, fûts compris, « 

50 
52 50 
i 0/0) 

(Sucres 

Suo.n*3(88deg.) 
— bl. t y p . n» 3 
— pain 6 k n° 1 
Betteraves disp. 
Mélasse 
3/6 fin disponib. 

L I L L E , s a m e d i H j a n v i e r . 

cor» o F F i c n a t i 

Cours du jour Cours précéd. 

îii '.'. '.'.'. 

A '., '.'. '.'. 

OS. 
32 . 

:: :: 

Dem. 
31 50 

:: :: 

31 5 ) . . . . 
43 50 . . . . 

101 50 . . . 
43 . 
43 

P A R I S , s a m e d i 3 j a n v i e r . 
(Dépêche spéciale) 

Sucre indigène. — Tendance ferme. 
Coure précéd. Cours du jour. C. d*clôture. 

cSodùpon.. | 35 . . . — | 33 — 133 . . , 
Sucres blancs. — Tendance ferme. 

Courant 
Février 
4 de mars . . 
4 de m a i . . . . 
R a f f i n e s . . 

40 G) 
40 75 
41 m 
12 75 

9 i — 9J — 

40 75 
41 10 
42 — 
42 80 

'.8 — 93 — 

40 75 
41 10 
42 . 
43 . 

93 . . .a 

A N V E R S » s a m e d i 3 j a n v i e r . 
(Dépêche spéciale) 

(en entrepôt-'.— Frrmc 
Cours précédents Cours du jour. 

88 degrés n» 12/0 disp ' 
Février. 7̂ 1/4 . . 

/ - • • 

28 5/3 

. ./. 
PARIS, 2 janvier. 

Bruts. — Le marché, qui débutait mercredi soir, en 
Bourse, areo une certains lourdeur, a clôturé avas une 
nouvelle hausse d* Ca centimes. 

Nous cotons à deux heures pour sucre blanc numéro 3 
Paria : 
Courant.. . 4> 5) . . . | I de mars 41 50 
Février. . 4' 50 40 7< Sucre blauc . 3< 50 
4 premiers.. 4' 75 41 i Sucre roux.. 33 . . 

Circulation : .0 5 > • s. contre 21 4)0 hier 

! 75 
8 5 

j?ARIS, 2 janvier. 
Raffinés. — L°s prix so mr.intie nent, avoo i-eu d'af-

fairas, do 03 a 'J > fr. les 1UU kil., suivant marquas. 
Cours pour l'exportation, frunoo sur wagou ou sur ba-

taui, pour pains premier choix, suivant marques, aux 
100 kilos : 

Habillage an papier 1 O'O 42 . k 44 
» 2 1/2 41 50 43 50 

» » 4 tiO 41 . . 43 . . 
Sucres casses, en morceaux réguliers, en caisse de 50 kil 
franco d'emballage MM kil 101 50*107 50 
Sucres cassés Boutry en boites de 1 kil. net, franco d'em

ballage, 1 0 kil 
Poudre Boutry, boites de 1 kil. 
Poudre Boutry, boîtes de 50 s gr .. 

Morceaux irr-^ulitrs... eu sacs 
Menus déchets • 
Sucres en poudre » 
Glace et semoule • 

Sucres cristall. extra acq •. • 
— pulvérise.. s 

Mouvement de l'entrepôt de Paris 

1 9 
102 
101 
.'.17 
. 9 , 
,07 
I'O 

,n y'/ 

51 

5 ) 

f i 

SO 

M 
tu 
.n 

50 

18-S4 18S3 

Entrées sacs 
Sorties — 
Stock — 
Id. étranger — 
Id colouial — 

5 939 ;3 93 3 
2.705 3.846 

1.1S6.874 97J.S/51 

Alcools 
Grain* disponible. 

LILLE, s a m e d i 3 j a n v i e r , 
51 60 . . . . 

l ' A U l s . s a m e d i 3 j a n v i e r . 
(Dépêche spéciale) 

Spiritueux. — Tendance faible. 
Cours précéd Cours du jour. C. de clôtura. 

C o u r a n t . . . . 
Février 
4 de m a r s . . . 
4 d* m a i . . . 

n — 45 50 
45 75 
4 i 25 

Stocks 

44 75 
45 — 
45 25 
46 — 

: 15,000 

sont tenus a 

P A R I S , 2 j nvier 
La hausse a fait do nouveaux progrès samedi soir, 

Bourse, et se continuj aujourd nui. 
On paie 44 7.) eu liquidât ou de décora' re. 
L* livrable en janvier trouvo acheteurs à 45 fr. 
Ou f»it du février h 45 10. 
Les 4 premiers mois, demandés à 45 ; 

46 fr. 
Les 4 mois de mai se traitent à 46 I 
Le stock e'oct accru de i pipoa. 
Cote établie k 12 h. 3/4 : 

Courant | Mors-avril 
Janvier 45 I 1 de mai. 
Février. . . . 45 M . I 

Circulation : Pipes, 225 contra 250 hier 
Stock: 15,6 u contra 17..75 an 1883. 

45 50 
46 25 

4> 

C a l é » 
Café Haïti.... 
Café Rio 

LILLE, s a m e d i 3 j a n v i e r . 
275a.i0O .. 
250àJO0 .. 

LE H A V R E , s a m e d i 3 j a n v i e r . 
(Dépêche spéciale) 

O. pr. C. J'.i O. pr. O. j» i C. pr. C. j ' . 
Janv. 52 75 54 . .Mal. . 54 15 U 50 'Sept 56 M b| ;0 
h\v.. I l 25 51 25; Juin. 55 ta '6 . Octob 57 . . 5 8 
Mars 53 13 54. 7 S Juill. 55 50 56 50 Nov 
Avril 54 25 55 25 Août 56 . . 57 . . | I X - J 

A N V B M B , s a m e d i 3 j a n v i e r . 
(Ilèpâclte spécial;) 

Ferme. Sans affaires. 

Par cable da M. Si président 

N E W - Y O R K , v e n d r e d i I j a n v . (Clôture). 
Janvier 8.05 
Février 8.25 
Mars 8.40 
Avril 8-5) 
Mai 8 « 
Juin 8.65 

Juillet 8.75 
Août 8.80 
Septembre 
Octobre 
Novembre 
Décembre •• 

Cotons 
LE H A V R E , 3 j a n v i e r 11 h. matin 

(Dépêche spéciale) 
C. pr. C. j ' . ' C. pr. C. |J.| C. pr. C. j ' 

Janv. 70 . 70 50 Mai.. 73 60 73 75 Sept. 76 
Fév . 7 1 .. 71 25 Juiu. 74 25 74 25 Octob .. 
Mar*. ;2 . 7:'. 25 Juill. 75 . 75 Nov. . . 
Avril 72 75 73 ..jAeût 75 5) 75 75 Dec.. . . 

76 i; 

Tslégratamss communiqués par M. Bjlteau-Grymoapraz. 
LE H A V R E , 3 j a n v i e r . 

Vantas t 1.000 balles. Marche ferme. 

Ll V E R P O O L , 3 j a n v i e r 
Ventes : 3 000 balles. Marché ferma. 

N E W - Y O R K , 2 J a n v i e r . 
Middling Upland, 11 1/8. Maiehé inchangé. 
MiddUngaméricain : k New-Orléans, 10 1,2, Savannah. 

10 5/16. 

Par cibla de M. Siegfried Gruner, président 
du Cotton-Kxchang*. 

N E W - Y O R K , v e n d r e d i » j a n v . (Clôture). 
Ventes : 55,001 balles. Marché soutenu. 

Recettes : lO.dOO balles, contre 18,0o0 an 1843, *t 33,000 
en 18-2. 
Total de la semaine :113,000 balles, oontre 131,000 en 1883 
et 225,000 en le82. 
Janvier 11.16 I Juillet 11 75 
Février . 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 

l l . l t 
II 2'-
li.35» 
11 52 
11 61 

Août 
Septembre.. . 
Octobre 
Novembre . . . 
Décembre... 

Houblons 
PARIS, 31 d'eembre 

Le temps est enfin normal ; encore quelques degrés d* 
froid de plus et la brasserie va pouvoir s'approvisionner 
de glace. Si catte heureuse éventualité ,e présente, il est 
permit "'espérer quo las affaires en houblon reprendront 
avec le début de l'année un peu d'animation. On s'en 
aperçoit déjà ; depuis quelques jours, il y a u* pea da 
révcl ; les cours n'ont pas encore varié, m îs la demande 
a été un peu meilleure. L'aunéu finit avec des cours pres
que inusité, en houbous. 

Ou é rit de Londres : Il y a une meilleure tenue dans 
les marchis ; la demande, au moment des fêtes, n'est ja-

L importation des houblons, la semaine dernière, s'est 
élevée a l,7lft balles. Le total du 1er septembre au 27 dé
cembre la*aa, se monte a 3-1,417 balles; pendant la pé
riode correspondante, l'an dernier, elle était de 40, ; 9 
balles. 

Pétrole** 

Disponible. 
Janvier . . . 
Février 
Mars 
4 derniers 

..118 

A N V E R S , s a m e d i 3 j a n v i e r . 
(T)épécht spéciale) 

Tous les prix s'entendent en francs par 100 kilo*. 
(Cota officielle). — Calme. 

Cours précédent* Cours du jour. 
118 . . 1/2 /. " 

.3/8 /. 
- Ùi h 

:TjiiJ: 
PARIS , 2 janvier. 

Mêmes cours. 
Cours aux 100 kilos. —Dis? 49 . . k 50 .. — Livrable 

49 .. à 50 . . — Essence da 700 k 710», disp. 52 .. k 
53 . . - Idem livrable, 52 . k 53 .. — On cota au détail, 
k l'hect. : Pétrole raffiné, disponible 40 . à . . Livrable 
40 .. h . . . . 

LucUine prise k Pari* ou k Rouon. 
Disponible 41 
Livrable 41 
Essence lavée diapouble 4) 

» livrable 40 

ta . 

u . n . u . La . 

. 3/8 . . 

. 1/2 . . 

. 1/2 . . 

. 3 / 4 . . 

. ./. .. 
• / •-

.. ./. 

.. ./. 

.. ./. .. J. 
'.'• T. 

.. ./. 

HAMBOTJRS, 2 janvier. 
Marché ferme; dbp. 7,35 Km ; janv -mars /,4J ttm. 

B R É M 3 , 2 janvier 
Marché ferme ; dispon., 7,21 Rot ; sur mars 8 10. 

Saindoux 
A N V E R S , s a m e d i 3 j a n v i e r 
(Dépêche spécale) 

Marque Wïloox. Forme. 
Cours preoodeuts Cours du jour. 

Marqua Wilcox disponi 02 . . 3,4 . . ..I 93 .. 1,4 . . . 
— 2 de janvier 92 . . 1/2 . . ..I 02 . . 3/4 . . . 
— Mars. | »2 .. 3/4 . . ..J 93 . . 1/2 . . . . 

Par cible da MM. Siegfried Gruner at C*. 
v e n d r e d i 2 j a n v i e r . (Clôturé.), 

N E W - Y O S K CHICAGO 
Janvier 6 .05 .Jui l let 0 .45 
Février • . 10 Août . 6 50 
Mars . . 6 17 Sept . . . . 
A v r i l . . 6 .25 lOctob 
Mai . . . 6 12 I Nov 
Juin . . 6.4kl | Déo 

\ Janvier 6 62 
1 Février C 72 
! Mers . . 6 S2 
i Avr i l . . 6 8 
1 M ù . . . 6 '.2 
| Juin . . 6 . 7 

Juillet 7.02 
Août 
S e p * . . . - . 
O c t o b . . . . 
Nov 
Dec. . . 6 62 

L E H A V R E , 2 janvier. 
Marché calme ; ventes . . . tiorcons; on cote Wilcox disp. 

fr. l s 50 

&ciif« 
PARIS, 2 janvier 

Suifs frais de Paris, 78 50 k . . . ; Bœuf Plata 83 55. 
Suif en branches, 58 87 

MERCURIALES DIVERSES 
L A VILLETTE, l janvier. 

Espèces 

Bœufs 
Vaches . . . 
Taureaux. . 
Veaux . . . . 
Moutons . 

Amen. 

209,; 
5-8 
n» 

103; 
1708! 
4133 

Vend. 

1819 
424 
l o i 
870 

15133 
3e03 

Prix au kilo 

l " q . 
1 62 
1 54 
t 40 
2 10 
1 £6 
1 21 

2« q. 
1 4'j 
1 32 
1 3 J 
l 9 i 
l 60 
1 20 

5« q. 
1 18 
1 16 
1 M 
1 76 
1 4S 
1 14 

Prix *xtr 

1 0 3 k l 6J 
1 . 1 58 
1 04 1 44 
l 58 2 30 
1 38 1 90 
1 08 1 28 

LILLE, 31 décembre. 
Quantité 15 sacs de 1 heot. d* blé blane 15 75k . . . . 

— 1* — roua 14 , 
Prix extrêmes du blé blanc 15 75 . . . . 

— roux 14 
Prix du sac da 100 kil. de fleur 1™ qualité. 30 . . 

Lea dix marchés réunis. — Lille, Douai, Cambrai, 
Armentièree, liailleul, liergues, Bourbourg, Haseerouck, 
Orchies, Arras : 

Moyenne du jour : Blé blane, 15 21 ; roux, 13 Su. 
Taxe officieuse du pain 

ln qualité Pain de fleur 34 o. 1* kilog. 
S» — Pain blanc 80 c. — 
3* — Pain da menas*. . . . 26 e. — 
MM M PARIS du samedi 3 janvier 

(Par dépêche télégraphique) 

Précéd. 
clôture. 

Cours Cours Cour* 
d'ouv. d* 'i k. dedôt. 

n 
• Fond* d'Etat 

*• 5 8 0/0 amortissable .. Î9 52 3 0,0. 
1-a 4. i4 1/2 nouveau 
,121 251 Egyptiean* 
9» 47'It*li*n 
8 i5|Turc 

CJ 7 IKxtérwur 
I Valeur* de Crédit 

5081 . . | Banque da Franc* 
1333 75.Foncier 

• i Mobilier français 
747 50 Banque da Pari* 
521 25 Crédit Lyo 
472 50 

1233 "6 

840 '.'. 
1330 .. 
•41 25 
312 50 
3*5 

IS;0 
< u 
45S 75 
140 

Lyonnais 
Société Générale 

Chemins de fer 
Lyon Actions 
Non! » 
Ouest » 
Orléana » 
Autrichiens, a 
Lombarde . . » 
Saraçoaae... a 

Valeurs diverse* 
Comp. parisienne du sa* 
Sua* 
Banque ottoman* .. 
Banque J. R. P. Timbale 
Mobilier espagnol.. 

3.6 25:Bio-Tioto. 

SI 95 
79 65 

10.1 50 
3̂ 2 5i 
90 57 
> .. 

Ml . 
312 od 
395 .. 

8< 92 
Ï9 65 

H. 9 50 
321 . . 
'.9 60 
7 vO 

60 2/3 

5C81 . 
1335 . 
ï70 . 
747 50 

.522 50 

851 
1335 
641 
.115 

1842 50 1-45 
03 75 601 25 

460 
142 50 
320 

81 70 
79 45 

109 40 
».'2 50 
«9 55 
7 85 

60 25/ 

1337 53 

750 '.', 
530 . 
473 75 

815 
1330 

313 75 
395 . . 

1140 . . 
601 25 
485 . 
112 50 
321 X» 

C O U R S D E C L O T U R E A O C O M P T A N T 
Du 3 fancier 

conas 

précédant 

79 40 

M ta 
VM, ta 
10J 40 

VALEURS 

3 0 0 
3 0/0 amortiaaable. 
4 1/8 0/0 
4 1/2 0/0 • * • . . . . . . . . . " " • * * " 

OOVB* 

da Ja«r 

79 15 
81 05 

105 ( 0 
109 15 

Roubaix 
Le directeur gérant : A m m i REBOUX. 

I 

- i m p . A L F U K D K E B O U X , rue N W v e , â 
(llawon à lÀile.) 

Loui.--.nn
Lew.il
ll.lt

